
Homélie du 4ème dimanche de Carême – Année C 

Évangile : Luc 15, 1-3.11-32 (Le fils prodigue) 

Le passage de l’Évangile que nous méditons aujourd’hui est sans doute l’une des plus belles 

paraboles racontées par Jésus : celle du fils prodigue. Cette histoire touche le cœur, car elle parle 

de la miséricorde infinie de Dieu, de la liberté humaine et du pardon qui restaure. 

1. Un Père plein d’amour et de miséricorde 

L’histoire commence avec un fils qui réclame son héritage avant même la mort de son père. Cela 

ne se fait pas. C’est un acte de rupture et de mépris. En partant loin, il gaspille tout et finit par 

toucher le fond. Ce fils représente souvent notre propre réalité : nos choix parfois égoïstes, nos 

erreurs, nos moments d’égarement. Mais c’est aussi à ce moment que le cœur commence à 

s’ouvrir à la conversion. 

Lorsque le fils décide de revenir, son père l’attend déjà. Non seulement il l’accueille, mais il court 

vers lui et l’embrasse avant même qu’il n’ait pu prononcer le mot d’excuse qu’il s’est bien formulé 

lui-même. Ce geste est bouleversant : il montre un amour qui ne se lasse jamais d’attendre, un 

pardon qui précède même notre repentir. C’est ainsi que Dieu agit envers nous. 

2. Un fils aîné blessé et jaloux 

L’autre personnage clé de la parabole est le fils aîné. Contrairement à son frère, il est resté auprès 

du père, fidèle à son devoir. Pourtant, il est rempli d’amertume en voyant la fête organisée pour le 

retour de son petit frère prodigue. Son cœur est fermé à la joie du pardon. 

Ce fils aîné nous ressemble parfois : nous pouvons être fidèles dans notre engagement chrétien, 

mais avons-nous la joie du salut pour les autres ? Accueillons-nous ceux qui reviennent vers Dieu 

avec la même générosité que Lui ? 

3. Un appel à entrer dans la joie du Père 

Finalement, cette parabole nous invite à nous identifier non seulement au fils cadet qui a besoin de 

miséricorde, mais aussi au fils aîné qui doit apprendre à aimer comme le Père. 

En ce temps de Carême, Dieu nous appelle à revenir à Lui de tout notre cœur. Il nous attend, les 

bras ouverts. Il nous invite aussi à partager Sa joie en accueillant les autres avec un cœur 

renouvelé. 

Que cette parabole nous aide à entrer dans la joie du Père qui prodigue son grand amour et à 

grandir dans l’amour et le pardon. Amen. 
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